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Prés�ntation d’Attac Québ�c
Attac Québ�c (l’Action citoy�nn� pour un� justic� fiscal�, social� �t écologiqu�) �st un�association visant à rétablir un contrôl� démocratiqu� d�s marchés financi�rs �t d� l�ursinstitutions. Lié� au rés�au int�rnational d’Attac, �ll� mèn� d�s actions varié�s dont l’obj�ctif �stla r�conquêt�, par l�s citoy�nn�s �t l�s citoy�ns, du pouvoir dém�suré qu� la sphèr� financièr��x�rc� sur tous l�s asp�cts d� la vi� politiqu�, économiqu�, social� �t écologiqu�.S�s champs d’action principaux sont : la lutt� contr� l�s paradis fiscaux �t la promotion d’un�tax� sur l�s transactions financièr�s, la lutt� contr� l�s accords d� libr�-échang� qui contribu�ntà affaiblir la démocrati�, l�s s�rvic�s publics �t la prot�ction d� l’�nvironn�m�nt, la lutt� pour lajustic� climatiqu�.Attac-Québ�c �st m�mbr� du Front commun pour la transition én�rgétiqu�. L’av�nir économiqu�du Québ�c nous intér�ss� au plus haut point �t c�lui-ci n� p�ut êtr� �nvisagé sans un� réfl�xionapprofondi� sur l’�ncadr�m�nt d�s r�ssourc�s én�rgétiqu�s �t sur la consommation d� l’én�rgi�au Québ�c.

Introduction
L� total d� la d�mand� d'alim�ntation �n él�ctricité d�s proj�ts industri�ls, d’après l� ministèr� d�l’Environn�m�nt, r�prés�nt�rait 13 000 mégawatts. Un� t�ll� production nous s�mbl� impossibl�à att�indr�.Aujourd'hui, la production d� nouv�ll�s sourc�s d'él�ctricité coût� aux Québécois�s �t Québécois11,7 ¢ l� kilowatth�ur�, comparativ�m�nt aux 3 ¢ l� kWh d� notr� bloc patrimonial, un prix quir�st� p�u él�vé grâc� à nos grand�s c�ntral�s hydroél�ctriqu�s.L� PL-69 n� conti�nt aucun� disposition assurant l'abandon d�s én�rgi�s fossil�s �t la
décarbonation. Il favoris� un dév�lopp�m�nt industri�l �ffréné �t fait r�pos�r l� coût d�s nouv�ll�s
infrastructur�s én�rgétiqu�s néc�ssair�s à c� dév�lopp�m�nt sur l�s tarifs d'él�ctricité.
Il ouvr� d� nouv�ll�s port�s à la privatisation d'Hydro-Québ�c, �t à c�ll� d’un� grand� parti� d�
s�s actifs.
C�ci pourrait avoir d�s impacts catastrophiqu�s sur notr� t�rritoir�. Pourtant, c� virag� important
n’a pas été séri�us�m�nt débattu ni clair�m�nt prés�nté à la population.

Un proj�t d� loi qui n� va pas v�rs la décarbonation
L� Québ�c n'�st pas sur la voi� d� la décarbonation : l�s émissions lié�s à la production, au
transport �t à la consommation d’én�rgi�s fossil�s sont r�sponsabl�s d’�nviron 70 % d�s
émissions total�s du Québ�c. Or, l� PL-69 n� conti�nt aucun� disposition contraignant� ou mêm�
incitativ� pour libér�r l� Québ�c du pétrol� �t du gaz.



À l’éch�ll� mondial�, on p�ut constat�r qu� l�s én�rgi�s r�nouv�labl�s s� substitu�nt �ncor� tropp�u aux én�rgi�s fossil�s. Au contrair�, �ll�s s’y ajout�nt souv�nt pour satisfair� un�consommation d’én�rgi� toujours croissant�.Nous considérons qu� l� gouv�rn�m�nt s'�mploi� à cré�r artifici�ll�m�nt un� d�mand� titan�squ�
d'én�rgi�, notamm�nt
1) �n maint�nant d�s rabais sur l�s tarifs industri�ls, qui sont déjà parmi l�s plus bas d� la planèt�,
2) �n attribuant d�s blocs d'én�rgi� à d� nouv�aux proj�ts industri�ls d� grand� �nv�rgur�.

Et la sobriété ?
Chaqu� mégawatt épargné �n sobriété coût� b�aucoup moins ch�r qu’un nouv�au mégawatt à
produir�. L� tout pr�mi�r chapitr� d’un� loi sur l’én�rgi� d�vrait conc�rn�r la sobriété én�rgétiqu�.
Hydro-Québ�c compt� réalis�r 3500 mégawatts d'économi�s d'én�rgi� d'ici 2035.L'�ncourag�m�nt à l'achat d� th�rmopomp�s, d�s programm�s d'aid�s �t un� nouv�ll� tarificationpour déplac�r la d�mand� lors d�s point�s vi�ndront sout�nir l'obj�ctif. Néanmoins, la sobriétéimpliqu� d�s m�sur�s favorisant la mobilité activ�, coll�ctiv� �t partagé�, d�s usag�s sout�nabl�sdu t�rritoir�, d�s bâtim�nts plus écoén�rgétiqu�s ainsi qu’un systèm� alim�ntair� plus local, sain�t écologiqu�, �t favorisant l� partag�. Ell� favoris� par l� fait mêm� la santé humain� �t contribu�à diminu�r l�s coûts pour notr� systèm� d� santé �t d� s�rvic�s sociaux.La sobriété coll�ctiv� p�rm�t d� sortir d� la logiqu� �n spiral� m�nant à un� production
én�rgétiqu� qui �xig�rait l� sacrific� d�s mili�ux natur�ls, d�s mili�ux d� vi�, d� la santé d�s g�ns
�t d�s communautés.
Nous craignons qu� l� gouv�rn�m�nt soit �n train d'�ngag�r l� Québ�c sur un� voi� où il
d�vi�ndra « néc�ssair� » d’avoir r�cours au nucléair� pour assur�r sa décarbonation.
L� Comité consultatif sur l�s chang�m�nts climatiqu�s du gouv�rn�m�nt du Québ�c �stim� qu�
l�s �fforts du Québ�c sont larg�m�nt insuffisants �n matièr� d� réduction d’émissions d� GES �t
cibl� la sobriété comm� solution à prioris�r. D� mêm�, l� Group� int�rgouv�rn�m�ntal d’�xp�rts
sur l’évolution du climat (GIEC) rép�rtori� plusi�urs traj�ctoir�s �t indiqu� qu� s�ul� la traj�ctoir�
« faibl� d�mand� » offr� un �spoir raisonnabl� d� cont�nir l� réchauff�m�nt planétair� à moins
d� 1,5  C. On s� d�mand� alors pourquoi l� gouv�rn�m�nt du Québ�c n’a pas t�nu compt� d�
c�s préoccupations dans l� PL69.
Aussi, comm� d’autr�s organisations m�mbr�s du Front commun pour la transition én�rgétiqu�,
nous nous opposons au dév�lopp�m�nt d’industri�s én�rgivor�s – étrangèr�s �t lourd�m�nt
subv�ntionné�s – combiné au dév�lopp�m�nt d� la filièr� batt�ri�, à l’�xtractivism�, �t à la
libéralisation du s�ct�ur d� l’én�rgi�, au détrim�nt d�s institutions publiqu�s. C�s actions �t
décisions du gouv�rn�m�nt québécois sont �n port�-à-faux av�c la néc�ssité d� réduir�



substanti�ll�m�nt la d�mand� én�rgétiqu�, notamm�nt �n transport, �t d’accélér�r la sorti� d�s
én�rgi�s fossil�s, dont l� gaz natur�l.

T�rritoir�
Il nous s�mbl� �ss�nti�l d� pouvoir évalu�r l�s pr�ssions d� tout�s l�s nouv�ll�s infrastructur�s
prévu�s par l� gouv�rn�m�nt sur l�s mili�ux natur�ls �t l�s t�rr�s agricol�s (�t non pas
uniqu�m�nt à la pièc� dans l� cadr� d� l’organisation d� plusi�urs Bur�au d�s Audi�nc�s
Publiqu�s �n Environn�m�nt).
Il faut réfléchir davantag� à l’acc�ptabilité social� d�s nouv�ll�s éoli�nn�s �n installation au
Québ�c, qui ont 200 mètr�s d� haut, soit la haut�ur d� la plac� Vill�-Mari�.

Injustic� social�
L� Pr�mi�r Ministr� a promis un plafond d’augm�ntation d�s tarifs d� 3% annu�ll�m�nt.
L�s tarifs dom�stiqu�s sont c�ux qui rapport�nt l� plus d� r�v�nus à Hydro-Québ�c. Si la société
d'État a b�soin d� plus d� 3 %, �ll� r�c�vra la différ�nc� indir�ct�m�nt d� la poch� d�s
contribuabl�s. C�tt� anné�, Hydro-Québ�c a évalué la hauss� néc�ssair� à 3,9 %. Réc�mm�nt,
Pi�rr� Fitzgibbon anticipait un� hauss� �ncor� plus fort� d’ici 5 à 10 ans.
L�s factur�s résid�nti�ll�s d’él�ctricité pourrai�nt ainsi doubl�r d'ici 2035, �ntraînant d� nouv�ll�s
injustic�s social�s.
L� gouv�rn�m�nt vis� �n priorité à avantag�r l�s nouv�aux proj�ts industri�ls, �t c�, aux frais d�s
cli�ntèl�s �xistant�s d'Hydro-Québ�c. C�tt� évolution n� p�ut qu'�xac�rb�r l�s problèm�s d�
précarité én�rgétiqu� qui touch�nt déjà 9 à 16 % d�s foy�rs québécois, s�lon l'indicat�ur r�t�nu.

Un� Loi pour l� privé
Nous dénonçons un� logiqu� visant à p�rm�ttr� aux �ntr�pris�s privé�s (souv�nt étrangèr�s) d�
s'appropri�r un� part toujours grandissant� d�s infrastructur�s én�rgétiqu�s, comm� dans l� cas
d� Nothvolt, un proj�t par aill�urs �xagérém�nt subv�ntionné par l�s gouv�rn�m�nts fédéral �t
provincial.
L� PL 69 ouvr� la port� à la v�nt� d� c�ntral�s él�ctriqu�s d� moins d� 100 MW �t à la
construction d� nouv�ll�s c�ntral�s privé�s. Il lèv� égal�m�nt l�s barrièr�s �mpêchant la v�nt�
d'autr�s infrastructur�s important�s à d�s �ntr�pris�s privé�s, comm� d�s lign�s d� transport ou



d� distribution d'Hydro Québ�c, à la condition qu� l�s part�nariats inclu�nt Hydro-Québ�c �t l�s
municipalités ou l�s communautés autochton�s.
L�s articl�s 38 �t 140 du PL-69 mèn�nt quant à �ux à un r�lâch�m�nt d�s règl�s touchant l�s
contrats d� gré à gré �ntr� �ntr�pris�s (corporate power purchase agreement), qui p�uv�nt ainsi
s� dérob�r au monopol� public d� distribution d'Hydro-Québ�c �n élargissant à tout�s l�s form�s
d'én�rgi�s r�nouv�labl�s la possibilité d� contrats d� v�nt� d'él�ctricité �ntr� �ntr�pris�s
adjac�nt�s, �n �xig�ant �n plus d’Hydro-Québ�c qu’�ll� adopt� un cod� d� conduit� garantissant
l'accès d�s �ntr�pris�s au rés�au. Pour nous, il s’agit là d’un� intrusion inadmissibl� du privé �t
d’un� p�rt� d’autonomi� pour notr� société d’État.

D� grand�s inégalités dans la r�prés�ntation :
S’il nous s�mbl� clair qu� la société civil� n’a pas été consulté� dans l’élaboration du PL69, un�
parti� d’�ntr� �ll� a tout�fois réussi à s� fair� �nt�ndr� : l’�ntr�pris� privé�, par la voi� du
lobbyism�, �ntr� autr�s.
Parmi c�ll�s-ci, on p�ut cit�r l’Association québécois� d�s consommat�urs industri�ls d’él�ctricité
�t l� Cons�il Patronal d� l’Environn�m�nt du Québ�c. En �ff�t, nous avons obs�rvé, �n �xaminant
l’horair� détaillé d�s auditions, qu� l�s �ntr�pris�s privé�s �t l�urs associations sont
surr�prés�nté�s parmi l�s organism�s participant aux séanc�s d� c�tt� commission
parl�m�ntair�.
Nous craignons qu� l’influ�nc� d� tout�s c�s compagni�s dans l� proc�ssus d� dév�lopp�m�nt
d� la loi 69 mèn� à un� privatisation d�s rich�ss�s national�s d�s Québécois, notamm�nt
d’Hydro-Québ�c. L’influ�nc� d�s lobbyist�s �st déjà p�rc�ptibl�.
Carr�four Lobby Québ�c révèl� aussi la prés�nc� d� Brookfi�ld Corporation qui possèd�, �n
Outaouais �t via s�s filial�s, d’au moins s�pt c�ntral�s, 925 milliards d� dollars d'actifs sous sa
g�stion. Ell� �st aussi la compagni� bénéficiant du plus grand écart fiscal au Canada! Il �st
compl�x� d� suivr� c�tt� société qui a plusi�urs noms �t plusi�urs sièg�s sociaux �t c�, à
l’int�rnational.
Brookfi�ld BRP Canada Corp CBB Evolug�n déti�nt d�ux mandats visant à promouvoir la
privatisation. S�lon l� Carr�four Lobby Québ�c, l�ur obj�ctif �st d� « favoris�r la participation d�s
product�urs privés pour assur�r la résili�nc� �t la fiabilité du rés�au d’él�ctricité ». Ils ont
égal�m�nt �ngagé la firm� d� cons�il TACT-Int�llig�nc� Cons�il Inc., �t ont fait d�s
r�prés�ntations auprès d� plusi�urs ministèr�s, dont c�ux d� l’Én�rgi�, d�s R�ssourc�s
natur�ll�s, d� l’Économi� �t d� l’Innovation, ainsi qu� c�lui d�s Financ�s.
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L’influ�nc� d� Brookfi�ld :
Brookfi�ld Corporation �st donc un� multinational� canadi�nn�, qui �st réputé� pour s�s pratiqu�s
d� privatisation d’actifs publics, d’évasion fiscal� �t d� proj�ts incluant d�s r�tombé�s
qu�stionnabl�s pour l�s communautés conc�rné�s, comm� nous l� détaill�rons plus bas.
Actu�ll�m�nt, l�ur cibl� s�mbl� êtr� l�s r�ssourc�s coll�ctiv�s québécois�s, notamm�nt c�ll�s
géré�s par Hydro-Québ�c. Avant l’arrivé� du PL69, �n févri�r 2022, Brookfi�ld avait obt�nu un
contrat sur 40 ans av�c Hydro-Québ�c dans l’obj�ctif d� v�ndr� 263 MW d’én�rgi� produit� grâc�
aux barrag�s sur la rivièr� du Lièvr�. Nous nous int�rrog�ons sur l� fait qu� l�s proj�ts privés
�ncouragés par la loi 69 pourrai�nt transfér�r la rich�ss� d�s Québécois à l’étrang�r, v�rs d�s
paradis fiscaux �t d�s actionnair�s, au détrim�nt du bi�n-êtr� d�s Québécois�s �t Québécois.
Ainsi, sous l� nom d� Brookfi�ld R�n�wabl�s qui gèr� Evolug�n, c�tt� méga compagni� qui
produit aussi d� l’én�rgi� à trav�rs l’éoli�n �t l’hydrogèn�, contrôl� d�s barrag�s hydroél�ctriqu�s
sur la rivièr� du Lièvr� au Québ�c. C� proj�t �st égal�m�nt connu sous div�rs noms, dont Én�rgi�
La Lièvr�, Brookfi�ld Én�rgi� �t Brookfi�ld R�n�wabl� Pow�r. Bi�n qu� c�tt� société soit
�nr�gistré� �n Ontario, son sièg� social �st à Gatin�au.
S�lon un lauréat du prix Nob�l, Jos�ph Stiglitz, l� modèl� d’affair�s mad�-in-Canada d� Brookfi�ld
�st l� suivant : « Au Canada, l�s donné�s montr�nt qu’un� part d� plus �n plus important� d�s
r�v�nus d�s �ntr�pris�s �st lié� à d�s profits �xc�ssifs. La baiss� d�s taux d’imposition �ncourag�
l�s �ntr�pris�s à r�ch�rch�r d�s profits �xc�ssifs. Ell�s sont davantag� incité�s à cré�r davantag�
d� monopol�s �t à fair� du lobbying (sur l� gouv�rn�m�nt), car �ll�s cons�rv�nt un� part plus
important� d�s bénéfic�s d� l�urs activités d� lobbying. »
Brookfi�ld� grand ach�t�ur d� compagni�s publiqu�s
En juin 2023, Brookfi�ld Corporation a été pointé par s�s actionnair�s pour d�s pratiqu�s
d’évit�m�nt fiscal agr�ssif. L� C�ntr� for Int�rnational Tax Accountability and R�s�arch a
docum�nté l�s �fforts d� Brookfi�ld pour acquérir d�s infrastructur�s publiqu�s, c� qui a généré
d�s conséqu�nc�s néfast�s pour l�s communautés local�s. À titr� d'�x�mpl�, l’acquisition
d’ISAGEN, �n Colombi�, a p�rmis à Brookfi�ld d� bénéfici�r d� r�nd�m�nts non imposabl�s,
tandis qu� l� coût d� l’él�ctricité a augm�nté pour l�s consommat�urs. D� plus, lors d� l�ur
acquisition d� l’�ntr�pris� brésili�nn� d’assainiss�m�nt d� l’�au, Ambi�ntal, c�tt� compagni� a
profité d� la dérégl�m�ntation promu� sous l’anci�n présid�nt brésili�n Bolsonaro. Dans l�s d�ux
cas, �ll� a utilisé d�s prêts �ntr� s�s différ�nt�s composant�s pour lui p�rm�ttr� d� réduir� sa
r�sponsabilité fiscal�.
Brookfi�ld �t l’évasion fiscal�
Au Canada, l� bilan d� Brookfi�ld �st tout aussi préoccupant, av�c d�s avantag�s dout�ux pour
l�s contribuabl�s québécois. D�s r�ch�rch�s ont mis �n lumièr� d�s port�f�uill�s d� s�s sociétés
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basés dans d�s paradis fiscaux, l� lic�nci�m�nt d’�mployés à Gatin�au au profit d� N�w York, �t
l’utilisation d� subv�ntions salarial�s p�ndant la pandémi� pour acquérir d’autr�s compagni�s.
L�s li�ns corporatifs d� Brookfi�ld sont compl�x�s �t t�ntaculair�s. En �ff�t, Brookfi�ld R�n�wabl�
Partn�rs L.P. utilis� différ�nts cod�s �n bours�, qui démontr�nt l’importanc� du nombr� d� s�s
composant�s : NYSE : BEP ; TSX : BEP.UN (« BEP »). C�tt� pi�uvr� qui a obt�nu l� contrat av�c
Hydro-Québ�c �st un� société �n commandit� basé� aux B�rmud�s. Or, l� statut d� paradis
fiscal d�s B�rmud�s r�pos� sur son �nvironn�m�nt fiscal n�utr�. En �ff�t, la juridiction n'impos�
pas d'impôt sur l�s sociétés ou sur l�s plus-valu�s, ni d� r�t�nu�s à la sourc� sur l�s divid�nd�s
�t l�s intérêts. C�la attir� l�s multinational�s �t l�s particuli�rs fortunés qui ch�rch�nt à optimis�r
l�ur situation fiscal�.
Ell� déti�nt égal�m�nt d�puis p�u un� autr� t�ntacul� via Brookfi�ld R�n�wabl� Corporation
(NYSE, TSX : BEPC), un� société canadi�nn�. S�lon Canadi�ns pour un� fiscalité équitabl�,
Brookfi�ld Ass�t Manag�m�nt (désormais Brookfi�ld Corporation) déti�nt un solid� historiqu�
dans l’évit�m�nt fiscal av�c 40 d� s�s 685 filial�s situé�s dans d�s paradis fiscaux. Sur l�ur sit�
W�b, nous pouvons lir� : « Nous avons id�ntifié un total d� 40 filial�s d� Brookfi�ld dans d�s
paradis fiscaux. Dix-n�uf d’�ntr� �ll�s sont situé�s aux B�rmud�s �t onz� dans l� D�lawar�, l�s
autr�s au Lux�mbourg, aux îl�s Caïmans �t à la Barbad�. »
Par aill�urs, l’organism� IRIS a calculé qu� Brookfi�ld a �nr�gistré 3,861 milliards $ d� profits au
Lux�mbourg, �ntraînant un� p�rt� d� 565 millions $ pour l� fisc canadi�n. P�ndant la pandémi�,
Brookfi�ld a égal�m�nt été bénéficiair� d� la Subv�ntion salarial� d’urg�nc� du Canada, alors
qu’�n mêm� t�mps, �ll� rach�tait d’autr�s compagni�s. Ils ont ainsi dép�nsé 130 milliards $ pour
c�s acquisitions, t�l qu� l� rapport� l’organisation Canadi�ns pour un� fiscalité équitabl�,
d�v�nant ainsi la compagni� qui a ach�té l� plus grand nombr� d� nouv�ll�s �ntr�pris�s parmi
c�ll�s r�c�vant c�tt� subv�ntion �t dét�nant d�s filièr�s dans l�s paradis fiscaux.
Toujours s�lon l�s Canadi�ns pour un� fiscalité équitabl�, il �xist� un écart fiscal important �ntr�
contribuabl�s �t sociétés �n c� qui conc�rn� l�urs �fforts �n pai�m�nt d� tax�s. Concrèt�m�nt,
si on appliquait l� mêm� taux d’imposition aux contribuabl�s qu’aux sociétés, l� montant prél�vé
s�rait plus él�vé pour c�s d�rnièr�s. Ils ont ainsi calculé qu� l’écart fiscal l� plus important �st
c�lui d� Brookfi�ld, �stimant qu� c�lui-ci dépass� 6 milliards $.
Qu�ll�s r�tombé�s pour l� Québ�c?
Malgré son �xploitation d�s r�ssourc�s québécois�s, Brookfi�ld n’a aucun� obligation d�
maint�nir l�s �mplois au Québ�c. En mai d� c�tt� anné�, Én�rgi� Brookfi�ld (Evolug�n) a lic�ncié
d�s �mployés à Gatin�au, malgré d�s pr�ssions politiqu�s �n 2018 pour maint�nir c�s post�s au
Québ�c.
S�lon Radio Canada, « �n 2018, la compagni�, qui portait l� nom d'Én�rgi� r�nouv�labl�
Brookfi�ld, avait l'int�ntion d� transfér�r un� cinquantain� d'�mplois d� Gatin�au v�rs N�w York,
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avant d� final�m�nt r�v�nir sur sa décision. L'annonc� d'un possibl� transf�rt d'�mplois v�rs l�s
États-Unis avait suscité un tollé au s�in d� la class� politiqu�, notamm�nt un� opposition du
gouv�rn�m�nt libéral d� Philipp� Couillard. »
À c� mom�nt là, l� ministr� d� l’én�rgi� �t d�s r�ssourc�s natur�ll�s �xprimait fort�m�nt
l’ori�ntation du gouv�rn�m�nt �t l�s médias rapportai�nt qu� « Pi�rr� Mor�au pourrait fair� du
mainti�n d�s �mplois à Gatin�au un� condition du gouv�rn�m�nt au r�nouv�ll�m�nt d�s droits
hydrauliqu�s sur la rivièr� du Lièvr� dét�nus par Én�rgi� r�nouv�labl� Brookfi�ld d�puis près d�
20 ans. »
L� cas d� Brookfi�ld démontr� la fort� influ�nc� du s�ct�ur privé dans l�s décisions pris�s par
d�s gouv�rn�m�nts �t l�s �nj�ux cruciaux r�liés à la privatisation �t à l’ouv�rtur� au s�ct�ur privé
prôné� dans l’actu�l PL69.
En �ff�t, c� proj�t d� Loi s�mbl� p�nch�r �n fav�ur d� la privatisation, au détrim�nt d�s val�urs
qu� r�prés�nt� la nationalisation d� l’él�ctricité par l� gouv�rn�m�nt d� J�an L�sag�, qui avait
marqué un� étap� maj�ur� dans l’émancipation d� la société québécois�. Hydro-Québ�c,
symbol� d� c�tt� fi�rté, a p�rmis qu� l’én�rgi�, l�s �mplois, l�s profits �t l�s r�tombé�s
apparti�nn�nt à la société québécois�. L� contrôl� d� c�tt� infrastructur� �ss�nti�ll� à l’économi�
doit r�st�r �ntr� l�s mains du public, �t non êtr� transféré à d�s intérêts privés �t étrang�rs.
R�v�nir �n arrièr� pour satisfair� l�s intérêts d� qu�lqu�s �ntr�pris�s nous s�mbl�
particulièr�m�nt inquiétant �t un� bi�n mauvais� façon d� m�ttr� �n plac� la transition
écologiqu�.

Conclusion
L� PL69 a b�aucoup trop d� conséqu�nc�s néfast�s pour qu’il soit adopté sans modifications
maj�ur�s. En tant qu� r�prés�ntant.�s d� la société civil�, la prés�nt� v�rsion nous s�mbl� tout
à fait inadéquat� �t clair�m�nt insatisfaisant�.
Non s�ul�m�nt l�s m�sur�s d� décarbonation sont abs�nt�s d� c� proj�t d� loi, mais t�l qu�l,
c�lui-ci p�ut �ntraîn�r d’inquiétant�s privatisations, ainsi qu� la hauss� dir�ct� du coût d�
l'él�ctricité pour nos concitoy�ns. C�tt� optiqu� d’augm�ntation important� d� la production
d'él�ctricité s'inscrit dans un productivism� d’un autr� t�mps qui va à l’�ncontr� d� la transition
écologiqu� �t d’un� néc�ssair� sobriété én�rgétiqu�. Sans compt�r qu� c�s cad�aux,
principal�m�nt aux bénéfic�s d’industri�s privé�s étrangèr�s - qui, on l’a vu, n� r�donn�nt qu�
très minimal�m�nt à la société civil� - n’auront aucun� r�tombé�s économiqu�s ou social�s
significativ�s pour l� Québ�c.
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Par conséqu�nt, nous d�mandons la susp�nsion d�s procédur�s m�nant à l’adoption d� c�tt�
Loi �t d� r�tourn�r à la cas� d� départ afin d� soum�ttr� un nouv�au proj�t inspiré par un ré�l
débat public sur l’av�nir én�rgétiqu� du Québ�c.


